
QUAND L’ÉTAT BAFOUE
SA PROPRE POLITIQUE
LINGUISTIQUE

Lee  2288  sseepptteemmbbrree  ddeerrnniieerr,,  llee  SSFFPPQQ,,

llee  MMoouuvveemmeenntt  MMoonnttrrééaall  ffrraannççaaiiss

((MMMMFF)),,  IImmppéérraattiiff  ffrraannççaaiiss  eett  llaa  SSoocciiééttéé

SSaaiinntt--JJeeaann--BBaappttiissttee  ddee  MMoonnttrrééaall

((SSSSJJBBMM))  pprréésseennttaaiieenntt  lleeuurr  ppllaann

dd’’aaccttiioonn  ppoouurr  qquuee  llee  ggoouuvveerrnneemmeenntt

dduu  QQuuéébbeecc  rreessppeeccttee  ssaa  pprroopprree

ppoolliittiiqquuee  lliinngguuiissttiiqquuee  ddaannss  lleess

mmiinniissttèèrreess  eett  oorrggaanniissmmeess..  CCoommmmee  ll’’aa

rreelleevvéé  llee  pprrééssiiddeenntt  dduu  MMMMFF,,  LLuucc

TThhéérriiaauulltt,,  cceettttee  ppoolliittiiqquuee  pprreessccrriitt

lliittttéérraalleemmeenntt  qquuee  ««  ll''AAddmmiinniissttrraattiioonn

ffaavvoorriissee  ll''uunniilliinngguuiissmmee  ffrraannççaaiiss  ddaannss

sseess  aaccttiivviittééss  aaffiinn  ddee  rreefflléétteerr  llee  ffaaiitt  qquuee

llee  ffrraannççaaiiss  eesstt  àà  llaa  ffooiiss  llaa  llaanngguuee

ooffffiicciieellllee  eett  llaa  llaanngguuee  nnoorrmmaallee  eett

hhaabbiittuueellllee  ddee  llaa  vviiee  ppuubblliiqquuee..  »»

Les organismes et ministères ont
été listés selon leur conformité ou
non à la politique linguistique
gouvernementale. Parmi ceux qui
se sont conformés, notons les mi-
nistères de l’Éducation, du Loisir et
du Sport, de l’Emploi et de la
Solidarité sociale, du Dévelop-
pement durable, de l’Environ-
nement et des Parcs, du Travail, la
Régie des alcools, des courses et
des jeux, ainsi que la Société des
loteries vidéo du Québec. Plusieurs
citoyens et fonctionnaires sont
intervenus afin que cesse la
pratique gouvernementale consis-
tant à offrir en premier lieu l’accès
au message en anglais « For service
in English, press 9 ». En décembre
dernier, la Commission des trans-
ports du Québec et la Régie du lo-
gement du Québec avaient égale-
ment emboîté le pas.

Toutefois, certains ministères et
organismes sont demeurés délin-
quants : l’Office de la protection du
consommateur, Service Québec,
Hydro-Québec, la Société de l'as-
surance automobile du Québec
(SAAQ), la Commission d’accès à
l’information et le Directeur de
l'État civil. 

Un manque de volonté
gouvernementale

Selon le président d’Impératif
français, Jean-Paul Perreault, 
« l'insistance de certains à ne pas
modifier leur pratique témoigne
éloquemment du manque d’ini-
tiative et de volonté du gouver-
nement du Québec dans son
ensemble, mais plus particulière-
ment de la ministre responsable de
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Un nouveau panier de suggestions

GUIDE 
DE LA VIE 
SYNDICALE

««  Laa  mmuullttiipplliiccaattiioonn  ddeess

aasssseemmbbllééeess  ddee  sseecctteeuurr  aa  uunn  iimmppaacctt

ddiirreecctt  ssuurr  llaa  ppaarrttiicciippaattiioonn  ddeess

mmeemmbbrreess  aauuxx  aaccttiivviittééss  ssyynnddiiccaalleess..  

IIll  ffaauutt  ffaaiirree  mmoonntteerr  lleess  mmaarrcchheess

ttrraannqquuiilllleemmeenntt  aauuxx  nnoouuvveeaauuxx

mmiilliittaannttss..  LLaa  ppaarrttiicciippaattiioonn  ddeess

mmeemmbbrreess  eesstt  llee  ffrruuiitt  dd’’uunn  eeffffoorrtt

ccoonnttiinnuueell..  SSii  ttuu  oouubblliieess  tteess  ddéélléégguuééss,,

iillss  tt’’oouubblliieenntt  aauussssii  »»..  VVooiillàà  aauuttaanntt  ddee

ccoonnssttaattss  qquuee  ll’’oonn  rreettrroouuvvee  ddaannss  llee

nnoouuvveeaauu  gguuiiddee  ddee  llaa  vviiee  ssyynnddiiccaallee,,

pprroodduuiitt  ppaarr  llee  SSeerrvviiccee  ll’’aaccttiioonn

ppoolliittiiqquuee,,  ddee  llaa  ffoorrmmaattiioonn  eett  ddee  llaa

mmoobbiilliissaattiioonn..  CCee  gguuiiddee  sseerraa  pprréésseennttéé

ooffffiicciieelllleemmeenntt  lloorrss  ddee  llaa  pprroocchhaaiinnee

ttoouurrnnééee  ddeess  ppeerrssoonnnneess  ddiirriiggeeaanntteess,,

ddiirreeccttrriicceess,,  eett  ddéélléégguuééeess,,  pprréévvuuee  

eenn  22001100..

Ces constats, qui sont en fait de
bonnes pratiques, ont été puisés
lors d’entretiens auprès de diri-
geantes et dirigeants de différentes
sections. Cette consultation visait à
trouver des solutions aux différen-
tes problématiques de mobilisa-
tion et de participation vécues par
les dirigeants syndicaux. Le Service
de l’action politique, de la forma-
tion et de la mobilisation a eu la
bonne idée de colliger toutes ces
pratiques et d’en faire un docu-
ment à l’intention des personnes
dirigeantes. 

Mesure du Plan de relève

La concrétisation de ce Guide de la
vie syndicale s’avère être une
mesure découlant du plan de
relève du SFPQ. Il vise à faire
connaître des initiatives et des
idées développées par des person-
nes dirigeantes qui ont connu du
succès afin d’entretenir, de favo-
riser ou d’augmenter la mobili-
sation dans les sections locales.

Ce document se veut donc un
panier de suggestions dans lequel
les sections locales pourront piger
à leur guise. Elles pourront ainsi
s’approprier ou adapter certaines
pratiques déjà éprouvées. Très sou-
vent, cela pourra les aider à aug-
menter l’intérêt de leurs membres
et à promouvoir une vie syndicale
plus vivante et plus proche des
besoins exprimés. Le Guide de la
vie syndicale ne contient aucune
recette miracle s’appliquant à tou-
tes les sections sans discernement.
Il s’agit plutôt d’un outil inspirant
et facilitant pour toute personne
qui cherche des solutions rapides
et efficaces.

Les conseillers du Service de l’ac-
tion politique, de la formation et de
la mobilisation profiteront de la
tournée des « DDD » pour échan-
ger avec les personnes partici-
pantes sur les différentes façons de
faire qui ont connu du succès au fil
des ans. Par la suite, ce guide sera
diffusé au sein de la structure
syndicale et sera disponible sur le
site Internet du Syndicat.

la Charte de la langue française,
Christine St-Pierre, ainsi que du
Secrétariat à la politique linguis-
tique (SPL) et de l'Office québécois
de la langue française (OQLF) ». 

Le SFPQ s’est engagé à mener une
étude de la situation des pratiques
linguistiques dans l’ensemble des
organismes et ministères. Une fois
l’analyse des résultats connue, des
moyens de sensibilisation et de
pression pourront être mis en
branle en fonction de la situation
de chaque institution ciblée. 
« Nous croyons que le premier mi-
nistre a déjà la possibilité de
donner rapidement un coup de
barre pour arrêter cette bilin-
guisation de l’appareil d’État en
envoyant un message clair et ferme
à l’ensemble des gestionnaires : la
langue de communication de l’État
québécois, c’est le français! », a
pour sa part déclaré Lucie Marti-
neau, présidente du SFPQ.

« Faire du français la langue pu-
blique commune et officielle est un
facteur essentiel de l’inclusion des
nouveaux arrivants à la société
québécoise. C’est la condition pre-
mière pour assurer l’avenir du
français au Québec, seul État majo-
ritairement francophone de l’Amé-
rique du Nord. C’est contribuer à la
défense de la diversité culturelle
dans la mondialisation », a conclu
le président de la SSJBM, Mario
Beaulieu.
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